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I . INTRODUCTION 
 

  Face à l’arrivée du christianisme aux cinquième et sixième siècles sous les traits des 

saints Patrice, Columba et Brigide, les druides et bardes d’Irlande ont cherché à préserver 

leur religion, leur culture et leur pouvoir. Ils ont forgé une culture celto-chrétienne en 

récupérant les textes bibliques, en particulier la chronologie d’Eusèbe de Césarée recopiée 

par saint Jérôme au quatrième-cinquième siècle. Puis, aux siècles suivants, ils ont utilisé la 

chronique du moine anglais Bède le Vénérable. En étudiant les textes liés aux Irlandais 

Fintan et Tuan mac Cairill et au Gallois Taliesin, nous avons pu reconstituer une structure 

chronologique celto-chrétienne, puis celtique basée sur les trois naissances successives de 

ceux-ci. Ces naissances sont liées à la création d’Adam, au déluge de Noé et à la troisième 

naissance historique du druide primordial. Nous vérifions ainsi la parole du barde gallois 

Taliesin qui dit “Trois fois j’ai été né“. 

 Nous avons ainsi pu reconstituer trois cycles celtiques composés chacun de six périodes 

de deux cent quatre-vingt-quinze, trois cents et trois cent quatre années, respectivement 

lunaires et luni-solaire. 
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I I . LES SOURCES UTILISEES 
 

 En premier, nous avons utilisé les deux ouvrages de Christian-Joseph Guyonvarc’h Les 

druides et les Textes mythologiques irlandais1 et dans ce dernier ouvrage, certains des 

textes traduits par cet auteur,   

- Les extraits du Livre des conquêtes de l’Irlande d’après l’édition de R.A.S. MacAlister ; 

dans la seconde, nous avons reconstitué les chronologies des rois d’Irlande des rédactions 

1-3, datées 1072-1160, où il est parfois question de Fintan et de Tuan mac Cairill. 

- La fondation du domaine de Tara : lors d’une assemblée présidée par Conaing Bec-

Eclach, roi d’Irlande en 30 apr. J.C, s’est présenté Trefuilngid Tre-Eochair comme une 

incarnation du dieu Lugh2. Il a aussi désigné Fintan comme l’historien le plus ancien et le 

plus compétent d’Irlande. Historiquement, Fintan aurait vécu de 478 à 550, notamment 

sous le règne du roi de Tara Diarmait mac Cerbaill (543-563). Légendairement, il aurait 

été témoin du déluge biblique et des cinq conquêtes de l’Irlande. Ce récit se trouve dans le 

Livre Jaune de Lecan, du quatorzième siècle, et dans le Livre de Lismore3. 

- Le dialogue entre Fintan et le faucon d’Achill qui a vécu la même durée de vie que 

Fintan4. 

- Le poème d’Amorgen est tiré du Livre des conquêtes de l’Irlande5. 

- L’histoire de Tuan fils de Cairelle (racontée) à Finnen de Mag Bile est tirée du Lebor na 

hUidre, du douzième siècle6. 

- Le livre de Taliesin est tiré du manuscrit Aberystwyth NLW Pen.2, du quatorzième 

siècle. Nous avons utilisé la traduction anglaise de William F. Skene (1858) trouvée sur 

www.ancienttexts.org./library/celtic/ctexts/llyfttaliesin.html. 

- L’histoire de Taliesin, dont l’auteur est Elis Gruffydd est tirée du manuscrit Aberystwyth 

NLW 5276, compilé dans la première moitié du seizième siècle7. Le texte que nous avons 

utilisé a été trouvé sur  

www.geocities.com/branwaedd/taliesin.htlm. 

                                                
1 Guyonvarc’h 1986, 1980- . 
2 Lugh est une sorte de représentation du Christ en Irlande. 
3 Trad. Guyonvarc’h 1980- :I 157-166. 
4 Trad. Guyonvarc’h 1980- :I 169-174 d’après Meyer 1907. 
5 Ed. MacAlister 1938-1956 :V 110-112 ; trad. Guyonvarc’h 1980- ;I148-49. 
6 Trad. Guyonvarc’h 1980- :I 145-156. 
7 Ed. Ford 1992 ; trad. Ford 1999. 
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V. LES TROIS VIES DE FEREN, 

FORS ET ANNOIT 
(cf. tableau 1) 

V.1 La première naissance mythique 

Selon le texte des quatre directions tiré du Livre de la Vache Brune, le deuxième 

druide, Feren, régent du nord, a vécu 4000 ans et est mort dans la quinzième année du 

règne de Tibère Ier (+29), soit pour la date de sa naissance -3971. 

Selon le même texte, le troisième druide, Fors, régent de l’est, a vécu 5000 ans et 

est mort dans la vingt-sixième année du règne d’Octavien Auguste, date de la naissance du 

Christ : sa date de naissance serait donc de -5000. 

Qant au quatrième druide, Annoit, régent du sud, le texte n’indique pas sa durée de 

vie mais il est mort du temps de Cormac mac Cuinn, donc sans doute vers +250. Il est 

peut-être contemporain du roi d’Irlande Cormac mac Airt (226-266) selon les Annales des 

Quatre Maîtres. Ainsi, sa date de naissance serait de -4000, proche de celle du deuxième 

druide, Feren. Les premières naissances des druides Fintan et Fors sont donc associées à la 

date de la création d’Adam (-5200) selon Eusèbe ; les premières naissances des druides 

Feren et Annoit (-4000) sont associées avec la date de la création d’Adam (-3952) selon 

Bède. 

 
V.2 La deuxième naissance mythique 

 La deuxième naissance mythique de Feren est liée à la date du Déluge de Bède (2296), 

sa date de mort historique à celle de la mort du Christ : le début du règne de l’empereur 

Tibère Ier est en +14, donc 14-+15 = 29. 

 La deuxième naissance mythique d’Annoit est également liée à la date du Déluge selon 

Bède. 

 La deuxième naissance mythique de Fors est liée à la date du Déluge (-2958) selon 

Eusèbe. 
V.3 La troisième naissance historique 

 Selon le texte des quatre directions, les dates de naissance des druides Feren, Fors et 

Annoit ne sont pas connues. Il peut être supposé une moyenne d’âge des druides de 70 ans, 

comparable à la moyenne d’âge donnée par l’historien grec Hérodote au quatrième siècle 

av. J.C. Saint Patrice et saint Columba auraient également vécu 70 ans. La date de 

naissance de Feren serait ainsi de +29-70 = -41. 

 La date de naissance de Fors pourrait être 0-70 = -70. 

 Enfin la date de naissance d’Annoit serait +250-70 = +180. 



 19 

 
VI. RECONSTRUCTION D’UNE 

CHRONOLOGIE CELTIQUE 
A PARTIR DES DEUX CYCLES 

JUDEO-CHRETIEN ET CELTO-CHRETIEN 
DU SIXIEME SIECLE 

(cf. tableau 3) 
 

VI.1 Reconstitution d’une chronologie celtique de trois cycles 
de six périodes de 295 ans chacune 

 Il sera vu dans un deuxième étape que ce triple cycle de six périodes chacun correspond 

à dix-huit métamorphoses des druides : Fintan, Tuan mac Cairill, Amergin et Taliesin. 

Pour la reconstruction de cette chronologie, nous avons utilisé les dates de naissance et de 

mort du barde gallois Taliesin comme dit plus haut : 534-600. 

 Dans le cycle celto-chrétien, nous pensons que la première naissance de Taliesin est en 

-4000, comme les druides Feren et Annoit : peut-être le statut de barde en Galles était-il 

comparable à celui des druides régents du nord et du sud en Irlande ? La question reste 

posée. 

 Sa deuxième naissance mythique serait à la date du Déluge de Bède (-2296) et sa mort 

historique en +600, or l’intervalle de temps entre sa première naissance mythique et sa 

mort historique est de 4600 ans. Si ce même intervalle est reporté à sa deuxième naissance 

mythique, la date apocalyptique selon Taliesin serait -2296+4600 = +2304, soit largement 

après la date apocalyptique de Bède -3952+6000 = +2048 : elle est proche de celle du 

cycle hébraïque (Seder olam rabba) : -3760+6000 = +2240. 

 Or l’écart entre sa troisième naissance historique (+534) et la date apocalyptique 

(+2304) et de 1770 et 1770 est 6x295 : nous avons ici le troisième cycle de six périodes de 

295 ans chacune. 

 Son aspect lunaire sera vu plus loin. 

 Sa deuxième naissance mythique dans le deuxième cycle celtique serait +534-1770 = -

1236. Selon la première chronique de Fintan, nous avons reconstruit -1288 comme date 

d’arrivée de Partholon en Irlande ; pour la Rédaction 2 du Livre des conquêtes de 

l’Irlande, cette date est -1294. 

 Et sa première naissance mythique dans le troisième cycle celtique serait -1236-1770 = 

+3006, soit 48 ans avant la date du Déluge d’Eusèbe. 

 Nous avons ainsi reconstruit un triple cycle celtique de six périodes de 295 ans chacune, 

soit au total 5310 ans. Dans le cas d’un premier cycle double des deux autres, la date de la 

première naissance serait -1236-3540 = - 4776. 
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VII. LES METAMORPHOSES DES DRUIDES 
FINTAN, TUAN mac CAIRELL, AMERGIN, 

TALIESIN ET LE CYCLE CELTIQUE 
 
VII.1 Reconstruction d’une chronologie des trois cycles 
de six périodes chacun (cf. tableau 7) 

 Dans un article sur l’astrologie celtique. S. Ó Dubháin a présenté un tableau comparatif 

des métamorphoses des druides Fintan, Amergin et Taliesin et des âges du monde d’après 

le Livre de Lismore14. Nous y avons remarqué une structure tripartite de trois séries de six 

métamorphoses chacune. 

* 1° la première série minérale et végétale : 

 S. Ó Dubháin donne les six étapes suivantes : orage/pluie, vague, ???, cri de geurre, 

torrent bouillonnant, bois. Dans notre reconstruction de la première série, le cri de guerre 

comme la pointe de lance pourraient correspondre à la bataille. Le lac de plaine, en 

cinquième position chez Amergin, pourrait être en quatrième position. En cinquième et 

sixième positions, nous aurions le torrent et les bois, et le vent et les vagues en deuxième 

position. Soit les six étapes suivantes : orage/pluie, vent/vague, batailles, lacs, torrents, 

bois. 

 En mode celto-chrétien, la première étape orage/pluie  a été rapprochée du Déluge de 

Noé. Les batailles correspondent ensuite aux deux combats mythiques de Magh Tuireadh : 

les divinités Tuatha De Danann ont d’abord vaincu les Fir Bolg, puis, trente ans après, ces 

mêmes divinités ont repoussé les démons Fomoire hors d’Irlande. De même, sept lacs se 

sont formés : Loch Con, Loch Techeat, Loch Mesc, Loch Laighlinne, Loch Eachtra, Loch 

Rudhruidhe, Loch Cuan, et 314 après le septième deux autres : Loch Dairbhreach et Loch 

Aininn sont apparus d’après les Annales des Quatre Maîtres. 

 Amergin dit pour sa part : “Je suis le vent sur la mer, la vague sur l’océan, je suis le lac 

dans la plaine“15. Ce sont bien là des états de métamorphose des druides s’identifiant à des 

éléments naturels. 

* 2° la deuxième série animale 

 Guyonvarc’h et Le roux écrivent : “A chaque âge de l’Irlande correspond un état défini, 

humain ou animal, du druide primordial“ et ils donnent le tableau suivant des cinq 

conquêtes de l’Irlande et des états humains ou animaux : 

   

                                                
14  Ó Dubháin 2005. 
15  Guyonvarc’h 1980- :I 148. 
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VIII. LE PROBLEME DE LA CORRELATION 
ENTRE LE CYCLE CELTIQUE ET LE 

CALENDRIER GREGORIEN   
 

 Dans un premier temps, nous avions pris comme date-origine du troisième cycle celle 

de la mort du druide Fintan, soit 550 apr. J.C., car elle est en effet proche de la fin du cycle 

des fêtes de Tara en 558 ou 560, par le roi Diarmait mac Cerbaill (543-563)28. Or Fintan 

est mort au cours du règne de ce dernier : précisément sept ans après son accession au 

pouvoir29. Par ailleurs, plusieurs dates ont été avancées pour la dernière Assemblée de 

Tara : 559 selon les Annales d’Ulster, 568 selon le Chronicon Scottorum, 554 selon les 

Annales des Quatre Maîtres. 

 Voulu par des hommes d’Eglise tel saint Colomba, la fin d’un cycle celtique constituait 

un moment opportun pour le passage au calendrier chrétien. De fait, après 563, les rois 

d’Irlande ne portent plus de noms théophores formés sur les noms des anciens dieux, tels 

Lugaidh (formé sur Lugh), Eochaid (le nom du Dagda), Bress, Nuada ou Fiacha. 

 Il est possible de reconstruire les trois cycles celtiques en prenant pour base la date de la 

fin des fêtes de Tara, 560 apr.J.C. (voir tableau 11a) mais notre hypothèse d’une triple 

naissance de Fintan et de Taliesin associée à un triple cycle celtique privilégie la date de 

naissance plutôt que celle de la mort du druide.  D’où une reconstitution des trois cycles 

celtiques (voir tableau 11b) prenant également pour date de base la date apocalyptique de 

Taliesin (2304). Il est aussi possible de prendre comme date d’origine les premières 

naissances des quatre druides primordiaux, soit 3000 av. J.C. selon le cycle court et 5000 

av.J.C. selon le cycle long. (voir tableau 12). 

                                                
28  Byrne 2004 :94, d’après le témoignage des Annales de Tigernach. 
29  MacCarthy 2005 : tableau 3. 
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IX. LE CYCLE CELTIQUE ET LES 
CALENDRIERS LUNAIRE ET LUNI-SOLAIRE 

 
IX.1 Le calendrier de Coligny de cinq ans  
(cf. tableau 13) 

 On a découvert en 1897 à Coligny, dans l’Ain, cent cinquante fragments d’une table en 

bronze longue d’1m50 et large de 0m80. Elle semble dater du deuxième siècle de notre 

ère. Cette table présente une période cinq ans divisée en soixante mois disposés en seize 

colonnes. Chaque colonne comprend ainsi quatre mois. les noms des douze mois 

reviennent cinq fois et restent encore d’interprétation difficile. Le nom du mois de 

Samonios se retrouve en Irlande (Samain). Les mois comprennent vingt-neuf ou trente 

jours. La période comprend deux années de treize mois, soit 384 jours chacune, appelées 

années emboliques régulières, avec six mois de vingt-neuf jours et sept mois de trente 

jours. Mais les trois autres années comprennent six mois de vingt-neuf jours et six mois de 

trente, soit 354 jours, et sont appelées années régulières : 

  première année embolique régulière : 384 jours (6x30 + 6x29 + 30) 

  deuxième année régulière :   354 jours (6x30 + 6x29) 

  troisième année embolique régulière : 384 jours (6x30 + 6x29 + 30) 

  quatrième année régulière :   354 jours (6x30 + 6x29) 

  cinquième année régulière :   354 jours (6x30 + 6x29) 

   total : 1830 jours. 

 L’année régulière est l’année lunaire composée de six mois de trente jours et six mois 

de vingt-neuf jours. L’année embolique régulière est une année lunaire avec un mois 

supplémentaire de trente jours. Quel est le rendement solaire et lunaire de cette période 

celtique ? Pour cela, il suffit de diviser 1830 jours par cinq et de comparer le résultat 366 

avec l’année tropique de 365,2422 jours : il se trouve donc décalé par rapport aux solstices 

et équinoxes du Soleil. De même pour la comparer avec le mois lunaire synodique de 

29,53059 jours, il suffit de diviser 1830 jours par soixante-deux lunaisons : soit 29,51613. 

Nous voyons donc là également un décalage par rapport au cycle lunaire. 

 L’année tropique correspond à l’intervalle de temps séparant deux équinoxes de prin-

temps successifs30. Le mois lunaire synodique est défini à partir du retour de la Lune à la 

même position par rapport au Soleil31. La révolution synodique est la durée entre deux 

passages consécutifs de la Lune dans le plan perpendiculaire à l’écliptique passant par les 

                                                
30  Biemont 2000:21. 
31  Biemont 2000:28. 



 44 

 

ANNEXE 1 : HYPOTHESE DE 
L’UTILISATION D’UN CYCLE 
CELTIQUE DE DEUX CENT 
QUATRE-VINGT SEIZE ANS 

(LUNI-SOLAIRE) 
Cf. tableau 19 

 
 Nous avons remarqué que le cycle celtique lunaire de trois cents ans peut être encadré 

par deux cycles celtiques luni-solaires de deux cent quatre-vingt seize et trois cent quatre 

ans.  Si nous avons déjà étudié le cycle luni-solaire de trois cent quatre ans, nous verrons 

ici celui de deux cent quatre-vingt seize ans. 

 En constituant le tableau 19 du cycle grec de trois cent quatre ans dans le système 

octaérique, nous nous sommes aperçu que le cycle précédant celui de trois cent quatre ans 

est de deux cent quatre-vingt seize ans. 

1° Caractère luni-solaire du cycle celtique de deux cent quatre-vingt seize ans 
(cf. tableau 20) 

 Il est composé de six périodes de trente ans et de quatre périodes de vingt-neuf ans. 

Dans le tableau précédent, le cycle grec de deux cent quatre-vingt seize ans comprend 

108114 jours. Son mois lunaire moyen est de 108114 : 3661 = 29,53127 jours et il est 

assez proche du mois lunaire synodique de 29,53059 jours. 

 Pour la composition de notre cycle celtique, une période de trente ans doit avoir 10980 

jours au lieu des 10950 habituels. Il ne doit donc pas être modifié par la substitution d’une 

année embolique régulière de trois cent quatre-vingt quatre jours par une année régulière 

de trois cent cinquante quatre jours. 

2° Reconstitution de la chronologie de trois cycles de six périodes de deux cent quatre- 
vingt seize ans à partir des trois naissances de Taliesin (tcf. tableau 21) 

 Dans le cycle de deux cent quatre-vingt quinze ans que nous avons reconstruit à partir 

des trois naissances de Taliesin, le mois lunaire moyen est le même que celui du cycle de 

deux cent quatre-vingt seize ans, soit 29,53125 jours, mais l’année solaire moyenne est de 

365,1864 jours, plus éloignée de l’année solaire tropique que l’année solaire moyenne de 

365,25 jours du cycle de deux cent quatre-vingt seize ans. 

 Si nous gardons 600 comme date de mort pour Taliesin et la même date apocalyptique 

2304, sa date de naissance nouvelle serait 2304 – (296 x 6) = 528, soit six ans plus tôt et 

donne une durée de vie de soixante-douze ans au lieu de soixante-six. Il faudrait mieux 

connaître sa biographie... 


